
Annexe 

(verbatims auxquels renvoient les n° de la synthèse) 

 

DIALOGUE 

 

Dialogue, Joies 

*1  Nous avons vraiment un grand désir de ‘  « faire chemin ensemble ». 

 Le prêtre coordonne les initiatives, stimule les ardeurs, conforte et nourrit la foi. 

 

*2 - Le silence est le moment qui permet de comprendre, de s’approprier ce que l’on   

a entendu. 

 
- Prier pour demander  l’aide de l’Esprit Saint 

   
- Les Temps d’adoration bénéficient à toute la paroisse et renforce sans qu’il soit 

besoin de paroles une unité entre nous. 

 

Dialogue, Tensions 

*1 L’Église a beaucoup trop dialogué sur des questions sociétales dont elle n’a pas à 

se mêler : sexualité, mœurs, bioéthique, homosexualité. Elle devrait se soucier de 

l’amour, des pauvres, des migrants, de la terre qui nous porte, de la création .  

 

Pourtant : 

-  Le dialogue des évêques avec la société parait souvent cantonné à des questions 

morales ou des interdictions, sauf sur un point : l’accueil des migrants et l’attention aux 

pauvres.  

Le dialogue de l’Eglise avec la société nous semble difficile, mais il existe des 

dialogues dans certains domaines (économique) et dans certains lieux (entreprises) 

que nous ne connaissons pas bien.  

 

*2 Certains déplorent même de n’avoir « aucun retour des décisions discutées en 

conseil pastoral ou EAP ». 

 Dans ma paroisse, le dialogue est difficile parce que le prêtre a des idées très 

personnelles, c’est un animateur, agréables dans la relation, mais il faut que tout 

vienne de lui sinon c’est irrecevable. Et comme il est l’autorité, c’est coincé. 

 



 

Dialogue, Rêves 

*1 Il faut écouter les jeunes ; mélangés avec les autres, ils ne seraient peut-être pas 

bien écoutés. Ils ont besoin d'un lieu où se retrouver, car ils ont une forme de folie à 

donner, et aussi une sagesse à recevoir.  

 

*2  L’Église est incarnée : c’est un lieu de recueillement, de rencontre avec Dieu, un 

lieu où nous sommes tous égaux sans différences entre pauvres et riches, entre les 

gens de toutes les couleurs, entre personnes libres et personnes détenues. Une 

grande famille.  

 

Les petits pas :   

*1- Trombinoscope dans la paroisse : qui fait quoi. Annuaire paroissial; 

- Visibilité du conseil paroissial, et des acteurs de la paroisse, à la rentrée , 

   organigramme, badge, avec nom et responsabilité. 

- Présentation des missions et des missionnés lors de la journée de rentrée. 

- Journée porte-ouverte pour présenter les mouvements de la paroisse. 

- Avoir des permanents, « référents » des différents services. 

- Communiquer les compte rendus des conseils, économique, EAP pastoral…  

- Trouver un lieu  pour se réunir, et des moyens de dialogue pour échanger sur notre 

  vécu, sur notre rôle, sur notre place dans l’Église. 

- Le partage et le soutien ( entre-autre par la prière) , inter-service, au sein des 

paroisses et diocèse ? 

- Création d’un lien internet , d’un journal paroissial ( avec formations, rencontres, 

calendrier…) à diffuser hors église. 

- Création d’un calendrier partagé pour les paroisses. 

- Communication entre communautés religieuses et paroisse. 

- Plus de visibilité et d’informations sur les mouvements d’église, sur les mission, les 

engagements, les services.  

- Activités paroissiales par tranche d’âge, sans oublier les personnes âgées 

( récollection spécifiques pour elles). 

Notre groupe exprime un besoin de dialogue  et de silence, entre nous, et entre 

nous et les prêtres ; mais nous sommes bien conscients que leur emploi du temps 

est déjà surchargé . 



Notre groupe constate un manque de lieu et de moyens de dialogue pour pouvoir 

échanger sur un certain nombre de sujets, notamment autour de notre vécu, de 

notre rôle, et de notre place dans l’église. 

Nous pensons qu’il faut repenser le rôle des EAP dans l’initiation et 

le développement de groupes de dialogue. 

Parfois savoir se redire pourquoi nous nous retrouvons à l’église ou dans des 

groupes.  

 

*2 - Il faut redévelopper l’esprit d’humilité et l’esprit de sacrifice, retrouver le sens du 

mot « aimer », « prendre le temps, un dimanche, pour rendre grâce pour toutes ces 

personnes engagées dans l’Église, et pour ceux  engagés aussi en dehors de 

l’Église, au nom de leur foi. 

 
. 

CORESPONSABILITE DANS LA MISSION 

 

Coresponsabilité, Mission, Joies 

 

*1  Si on pense que l’Église c’est ma famille, on a plus envie de s’engager, de ne pas 

venir en consommateur mais de construire une famille.  

 

*2 - Annoncer l’Evangile c’est aller à la rencontre des autres, en sollicitant en 

particulier le réseau associatif local. 

- Vivant en HLM, j’essaie d’être ce que je crois dans ce milieu. Je m’efforce d’être 

aimable et souriante avec tous. Je porte tout cela dans la prière. 

 

. 

Coresponsabilité, Mission, Tensions 

*1  Nous ne savons même pas quels sont les objectifs fixés par la paroisse, le 

diocèse, dans des domaines concrets. 

*2 Un prêtre : « Les prêtres sont formés pour prendre des décisions, les laïcs ont 

peur d’accepter la charge . 

*3 Sortir de l’entre soi : « On ne peut pas avoir une foi repliée sur elle-même.» 



*4 Quand on parle ‘’MISSION’’, au niveau de la paroisse, beaucoup se sentent 

perdus, n’ont pas compris la question, la mise en œuvre reste floue, il est demandé 

une meilleure visibilité de la mission.  

 

Il a été signalé : « Influence grandissante des groupes d’extrême-droite dans la 

hiérarchie. » 

 

*5  En fait, on ne sait pas ce qu'on a le droit de faire ou de ne pas faire en dehors des 

prêtres. On attend du prêtre qu'il nous dirige, mais lui attend de nous des initiatives.  

   Nous souhaitons que les clercs se sentent invités à avoir « un pied dans la vraie 

vie », « à rejoindre le terrain », « à développer une sensibilité pastorale ». 

J’étais guide à la cathédrale de Chartres. J’ai essayé pendant 20 ans de transmettre. 

Des personnes m’ont dit à la fin de leur visite : « On sent que vous y croyez ». A mes 

débuts, je partais avec des pieds de plomb et je repartais avec des pieds de plume 

grâce à l’échange et au partage bien vécus. Maintenant je ne sais plus quoi faire 

pour être missionnaire.  

Nous avons noté un manque important de renouveau, de créativité, d’innovations. 

 

Petits pas 

*1 Sentiment de gâchis et amateurisme  pour la gestion des ressources humaines et 

celle des ressources matérielles. Une grande inertie, de grosses difficultés à 

s’adapter aux changements de la société.  

 

*2 : Apprendre le langage cinématographique parce qu’on est dans une civilisation 

de l’image.  

 

*3 - Transmettre par nos vies et donner à d’autres l’envie de nous rejoindre. 

- Être attentif dans sa paroisse aux personnes isolées 

 

 Il faut accompagner ceux qui arrivent dans une paroisse, leur montrer ce qu’on peut 

attendre d’eux, sinon ils se mettent en retrait.  

 



Le covoiturage est une réponse à la question du transport qui est souvent un 

prétexte !! en Afrique les fidèles font des kms à pied pour une messe mensuelle !! et 

nous « notre messe hebdomadaire » nous la voulons pratiquement à domicile et à 

l’heure qui nous convient : cette attitude nous rend largement responsables de la 

situation actuelle 

 

Les rêves : 

- Mieux intégrer dans l’Église le ministère des femmes, en fonction de son charisme 

particulier. Vision particulière. 

- Envisager les femmes diacres. 

- Envisager les femmes prêtres. 

- Élection de l’évêque, par la voix du peuple pas uniquement une nomination venant 

de Rome. 

 
 

AUTORITE ET PARTICIPATION  

 

Autorité, participation, les joies : 

*1 Être serviteur, ne pas vouloir la 1ère place, pour prendre des décisions de 

manière collégiale ; beaucoup d’efforts ont déjà été faits.  

 

Autorité, participation, les Tensions :  

*1 Il ne faut pas que chaque curé soit évêque dans sa paroisse ni que chaque 

paroissien soit curé dans sa paroisse » - « Relation tenace au pouvoir », 

« coresponsabilité de façade ». 

 
Les rêves : 
 
- Formation des prêtres plus adaptée à la vie ( « normale » , sur la psychologie de la 

femme et de l’homme ..) 

- remettre au goût du jour les ADAP   

- Organisation horizontale type associatif , pour se compléter,  de tous les groupes et 

services d’une paroisse, pour mieux s’épauler, se connaître. 

- Discernement en fonction des charismes pour les missions en église. 

- Pour les laïcs en mission, être reconnu, accompagné, aidé, dans une relation de 

confiance partagée,  donc avec plus de liberté d’action. 



- l’autorité = un service. 

 

Quelques réflexions sur l’Église de personnes ‘’éloignées’’ : 

 

L’Église, levain dans la pâte, proclame l’amour de Dieu, source de toute vie. 

  

Dans les souhaits d’une Église future, on lit parfois des injonctions, comme :  

L’Église doit : 

- redéfinir le rôle des diacres pour qu'ils soient mieux connus et reconnus. 

- montrer avec plus de force la place des femmes.  « Certaines ont une grande 

formation théologique mais elles ne sont pas reconnues à l’égal des hommes et 

méprisées par la hiérarchie catholique romaine. »   

Dans certaines paroisses les filles sont exclues du chœur de l'église. 

- Reconnaître les différentes formes d’amour. 

- Accepter, intégrer tous les courants internes. 

- Appeler le plus grand nombre. 

 

Mon espérance  est de voir qu’au-delà du chaos et de la disparition de la forme 

actuelle de l' Église , le vrai message évangélique trouvera une forme nouvelle 

surprenante, plus vivante, plus fervente dans son organisation sociale et que la 

hiérarchie perdra peu à peu de sa superbe, de ses contraintes et de ses rigidités 

pour plus de proximité, d’écoute, d’accueil, d’humanité.  

 

- Proposition de messe sans prêtre  puisque le Concile Vatican II a établi que nous 

concélébrons. 

- Quid du célibat des prêtres et de l’ordination d’hommes mariés, leur formation ? 

 

Besoin de communication, concertation, dialogue, échange entre l’institution Église 

et la communauté des baptisés. 


